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Message du ministre 

Voilà plus de 25 ans que la loi constitutive de l’Agence de 

promotion économique du Canada atlantique (APECA) a été 

adoptée dans le but de favoriser le développement économique du 

Canada atlantique. 

L’APECA s’acquitte de sa mission en concentrant ses efforts sur les 

collectivités du Canada atlantique et sur les petites et moyennes 

entreprises qui aident à stimuler leurs économies locales. C’est 

ainsi que l’APECA a aidé les gens du Canada atlantique à bâtir une 

économie plus compétitive, de plus en plus axée sur l’innovation et 

la technologie, et capable de faire concurrence sur les marchés 

mondiaux en constante évolution. 

Les investissements de l’APECA ont mené à une croissance des secteurs traditionnels et 

émergeants, y compris la foresterie, l’aérospatiale, les sciences biologiques et le 

tourisme. L’Agence a aidé le Groupe Savoie, qui emploie 450 personnes, à acheter du 

nouvel équipement à son usine de Saint-Quentin, au Nouveau-Brunswick, pour accroître 

sa productivité et améliorer la qualité de ses produits. L’APECA a joué un rôle clé dans la 

mise sur pied de l’Institut de recherche sur les feuillus nordiques, qui effectue de la 

recherche pour améliorer l’industrie et sa capacité concurrentielle au niveau mondial. 

L’APECA a versé une aide à la MDS Coating Technologies Corporation à l’Île-du-Prince-

Édouard pour lui permettre de perfectionner ses propres technologies de revêtement et 

de créer quinze nouveaux postes, portant sa main-d’œuvre à 65. En Nouvelle-Écosse, 

l’Agence a appuyé des initiatives d’innovation et d’agrandissement à Ocean Nutrition 

Canada Limited favorisant le développement du nouveau secteur de la biotechnologie 

provincial et entraînant d’importants investissements directs étrangers et la création 

d’une nouvelle entreprise, MARA Renewables Corporation, qui compte seize employés. 

L’APECA a aidé l’auberge Fisher’s Loft Inn Inc. à Terre-Neuve-et-Labrador à créer un 

centre de conférences ultra moderne qui lui permet d’être ouverte huit mois par année au 

lieu de six, d’employer 25 personnes et d’accueillir plus de 6 000 invités de partout au 

monde chaque année. 

L’APECA continue à faire avancer le programme de notre gouvernement en faveur de 

l’emploi et de la croissance grâce à ses programmes et à ses services de base et à des 

initiatives comme la Porte de l’Atlantique, la Porte d’entrée de l’énergie de l’Atlantique et 

le Plan d’action pour la construction navale en Atlantique. L’Agence a joué un rôle clé 

dans la mise en œuvre du Plan d’action économique de notre gouvernement dans la 

région : elle y a exécuté le Programme d’Infrastructures de loisirs Canada, le Fonds 

d’adaptation des collectivités et, plus récemment, le Fonds d’amélioration de 

l’infrastructure communautaire. Ces initiatives ont aidé à créer et à maintenir des emplois 

tout en atténuant l’effet d’une économie mondiale encore fragile. 

Selon les exigences de la Loi organique de 1987 sur le Canada atlantique, je présente le 

Rapport quinquennal au Parlement 2008-2013 de l’Agence de promotion économique du 

Canada atlantique. 

 

____________________________________ 

Bernard Valcourt, C.P., député 

Ministre des Affaires autochtones et du Développement du Nord canadien 
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Message du ministre d’État 

Depuis 1987, l’Agence de promotion économique du 

Canada atlantique soutient la croissance économique de 

la région de l’Atlantique. Depuis ses débuts, l’APECA aide 

les petites et moyennes entreprises à accroître leur 

compétitivité, leur capacité d’innover et leur 

productivité; elle appuie le développement et la 

diversification des économies locales; et elle fait sans 

relâche la promotion du dynamisme et des intérêts de la 

région à l’échelle nationale. 

L’APECA a fait ses preuves en se montrant capable 

d’évoluer et de répondre rapidement et efficacement à la 

conjoncture et aux besoins changeants de la région, de 

façon à veiller à ce que ses priorités demeurent en phase 

avec les besoins réels et actuels des gens du Canada 

atlantique. Le Rapport quinquennal au Parlement 

2008-2013 de l’Agence montre que ses programmes ont largement contribué à 

stimuler le démarrage et l’expansion d’entreprises, le perfectionnement des 

compétences, la commercialisation de nouvelles technologies et l’intensification de 

l’activité commerciale. 

Le présent rapport fait état du rendement de l’APECA au cours d’une période de cinq 

années difficiles où le Canada atlantique a subi les effets du ralentissement 

économique mondial, des effets qui ont été atténués grâce aux initiatives de 

stimulation prévues dans le Plan d’action économique du gouvernement du Canada 

et mises en œuvre par l’Agence. Les investissements réalisés dans le cadre du 

Programme d’Infrastructures de loisirs Canada et du Fonds d’adaptation des 

collectivités ont fourni un soutien essentiel aux économies locales, contribuant à 

créer des emplois dont la région avait grand besoin et jetant les bases de la 

croissance économique. 

De concert avec ses partenaires en matière de développement économique régional, 

l’APECA a donné aux gens du Canada atlantique des assises solides pour les aider à 

affronter les difficultés économiques et à saisir les possibilités de croissance 

économique et de prospérité durables. 

 

 

___________________________________ 

Rob Moore, C.P., député 

Ministre d’État (Agence de promotion économique du Canada atlantique) 
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Introduction 

L’Agence de promotion économique du Canada atlantique (APECA) a 

vu le jour en 1988 lorsque la Loi organique de 1987 sur le Canada 
atlantique a reçu la sanction royale. L’existence de l’APECA est prévue 

à la Partie I de la Loi, alors que la Partie II prévoit la Société 
d’expansion du Cap-Breton (SECB), qui fait partie du portefeuille du 

ministre. 

Selon la Loi, le président de l’Agence est tenu de présenter au ministre 

un rapport quinquennal au Parlement faisant état des activités de 

l’APECA. Le présent rapport quinquennal est le cinquième que l’Agence 
produit depuis sa création, et il porte sur la période allant du 

1er avril 2008 au 31 mars 2013. Il compte trois chapitres principaux : 

Chapitre 1 : Place à l’économie du Canada atlantique – Un 

aperçu de l’approche sur mesure de l’APECA en faveur du 
développement de l’économie du Canada atlantique. 

Chapitre 2 : La grande priorité c’est d’obtenir des résultats – 
Une analyse détaillée des mesures prises et des résultats obtenus dans 

les principaux secteurs d’activité de l’Agence. 

Chapitre 3 : La voie de l’avenir – Un résumé des priorités de 

l’APECA en matière de développement économique, qui tiennent 
compte des défis et des possibilités de la région, dans une perspective 

d’avenir. 
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Chapitre 1 : Place à l’économie du Canada 
atlantique  

Le passé de l’APECA et son mandat 

Plus de 25 années se sont écoulées depuis l’adoption de la loi 

constitutive de l’Agence de promotion économique du Canada 
atlantique (APECA). Évidemment, la conjoncture économique du 

Canada atlantique a changé au cours de ces années et la région a dû 

s’adapter pour faire face à plusieurs défis : la transition de l’industrie 
des pêches, la récession des années 1990, la mondialisation et la crise 

financière de 2008. Confrontée à la transformation de la réalité 
économique de la région, l’Agence a adapté ses politiques et ses 

programmes pour aider le Canada atlantique à réaliser son plein 
potentiel économique. 

Si l’APECA a continué à jouer un rôle de premier plan en matière de 
développement économique, c’est précisément parce qu’elle a su 

adapter son approche et ses stratégies pour l’exécution de son 
mandat : Favoriser les possibilités de développement économique du 

Canada atlantique et, plus particulièrement, la croissance des revenus 
et les créations d’emplois dans cette région. L’Agence a rempli son 

mandat en mettant l’accent sur les besoins des petites et moyennes 
entreprises (PME) de la région – ses entrepreneurs – et des 

collectivités, petites et grandes, où elles sont établies. Ce faisant, 

l’APECA s’est consacrée à aider les gens du Canada atlantique à se 
doter d’une économie plus compétitive qui est davantage axée sur 

l’innovation et la technologie et qui est mieux équipée pour saisir les 
occasions sur les marchés mondiaux. 

Lorsqu’il a mis sur pied l’APECA, le gouvernement du Canada était bien 
conscient que le Canada atlantique était confronté à des difficultés 

économiques qui lui sont propres. La population y vit en milieu rural 
beaucoup plus qu’ailleurs au pays. L’économie reposait largement et 

traditionnellement sur les secteurs primaires. Les travailleurs 
saisonniers y étaient en plus grand nombre. Les entreprises avaient de 

la difficulté à obtenir des investissements privés. Enfin, malgré 
l’excellence de ses établissements d’enseignement supérieur, parmi les 

meilleurs au pays, l’adoption et la mise en œuvre d’innovations 
permettant d’accroître la productivité des entreprises se faisaient à un 

rythme plus lent qu’ailleurs au Canada. 

Pour toutes ces raisons, il a été convenu de faire de l’APECA une entité 
indéniablement « régionale », ayant son siège social au Canada 
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atlantique et des bureaux dans chacune des quatre provinces de 

l’Atlantique afin que la prise de décisions et le travail de 
développement économique se fassent directement dans la région. 

C’est également pourquoi la collaboration et l’engagement de 
partenariats ont toujours été au cœur du fonctionnement de l’Agence. 

Depuis sa mise sur pied, l’APECA a contribué à bâtir de nombreux 
réseaux de parties prenantes réunissant les gouvernements 

provinciaux et les municipalités, les organismes de développement 
communautaire, les universités, les collèges, les bureaux et les 

chambres de commerce ainsi que les associations industrielles. Ces 
alliances permettent à l’APECA et au gouvernement du Canada de 

mieux comprendre les réalités locales et ainsi de prendre des décisions 
avisées sur les politiques et les programmes à adopter pour appuyer 

les possibilités de développement économique dans les collectivités du 
Canada atlantique. 

Le rôle de l’APECA pour stimuler l’économie de la 
région de l’Atlantique 

Au cours des cinq dernières années, l’APECA a joué un rôle important 
pour aider le gouvernement du Canada à stimuler l’économie du 

Canada atlantique à la suite d’un des pires ralentissements 
économiques mondiaux depuis la Crise de 1929. L’Agence s’est vu 

confier la mise en œuvre de la première mouture du Plan d’action 
économique du Canada (2009-2011) dans la région de l’Atlantique, qui 

comprenait le Programme d’Infrastructures de loisirs Canada et le 
Fonds d’adaptation des collectivités, auxquels a fait suite le Fonds 

d’amélioration de l’infrastructure communautaire, lancé en 2012. Pris 
ensemble, ces programmes représentent un investissement de 

146,7 millions de dollars dans l’économie de la région de l’Atlantique et 
ils ont permis de susciter des investissements de 287,9 millions de 

dollars d’autres sources. En outre, la valeur des contributions 

remboursables que l’Agence accorde aux PME est passée de 
50 millions de dollars en 2008-2009 à 67 millions de dollars en 

2012-2013 pour aider à combler le vide laissé par les prêteurs 
traditionnels pendant la récession mondiale. 

Principaux secteurs ciblés ces cinq dernières années 

Vu l’instabilité du climat économique, les priorités de l’APECA 

demeurent centrées sur les grands défis économiques et les 
possibilités de croissance du Canada atlantique par l’entremise de ses 

activités de programme : développement des entreprises; 
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développement des collectivités; politiques, défense des intérêts et 

coordination; et services internes. Parmi les grandes priorités de 
l’Agence, il y a les suivantes : accroître la productivité et la 

compétitivité des entreprises; renforcer l’assise économique des 
petites collectivités rurales; travailler avec le secteur privé, les 

gouvernements provinciaux et d’autres parties prenantes pour profiter 
de projets nouveaux et importants; et accroître sa propre efficacité 

d’exécution de ses programmes et de prestation de ses services offerts 
aux gens du Canada atlantique. 

À l’instar des liens forts qui existent entre l’Agence et la région et ses 
collectivités, les programmes et les priorités de l’APECA se sont révélés 

tout à fait en phase avec les besoins réels et actuels du Canada 
atlantique. Au cours des cinq dernières années, tous les programmes 

de l’APECA ont été évalués et les conclusions générales confirment 
qu’ils sont bel et bien pertinents et efficaces et qu’ils produisent les 

résultats escomptés. En fait, convaincu par ce bon rendement, le 

gouvernement du Canada a rendu permanents les principaux 
programmes de l’APECA, dont le Fonds d’innovation de l’Atlantique, le 

Fonds des collectivités innovatrices et le Programme de 
développement des collectivités. Il s’agit nettement là d’une 

reconnaissance de l’efficacité des programmes de l’APECA à l’appui des 
perspectives de croissance économique au Canada atlantique. 

Les priorités de l’APECA cadrent bien avec celles du programme de 
création d’emplois et de croissance du gouvernement du Canada, qui 

comprennent les suivantes : moderniser la politique de recherche et 
d’innovation pour maximiser les résultats commerciaux; mettre 

l’accent de façon soutenue sur la productivité pour améliorer la 
compétitivité de l’économie du Canada et assurer la prospérité à long 

terme; investir dans l’infrastructure publique, un facteur clé de 
croissance économique et de création d’emplois; donner suite à la 

Stratégie nationale d’approvisionnement en matière de construction 

navale (SNACN); appuyer la réalisation d’importants travaux liés aux 
ressources naturelles; et mettre en œuvre une stratégie destinée à 

nouer des liens commerciaux et d’investissement avec les nations des 
hémisphères est et sud. 

Entre-temps, l’APECA continue à participer activement au projet de la 
Porte de l’Atlantique en collaboration avec Transports Canada, les 

quatre gouvernements des provinces de l’Atlantique et le secteur 
privé. Ce projet vise à consolider l’infrastructure de transport de la 

région et à promouvoir les capacités et les services spécialisés en vue 
d’une intégration harmonieuse du transport routier, ferroviaire et 
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aérien entre l’Amérique du Nord et l’Europe, l’Asie et le reste du 

monde. 

En outre, par l’entremise de la Porte d’entrée de l’énergie de 

l’Atlantique, l’APECA travaille en collaboration avec Ressources 
naturelles Canada pour le compte du gouvernement fédéral afin de 

réunir les parties prenantes des secteurs public et privé de ce domaine 
essentiel de l’économie de la région et de les amener à travailler 

ensemble pour assurer un approvisionnement énergétique futur qui 
soit abordable, sûr et écologique et pour maximiser le potentiel de 

croissance des entreprises et de l’emploi qui accompagne le 
développement des industries énergétiques du Canada atlantique. 

Plus récemment, l’APECA a élaboré et lancé le Plan d’action pour la 
construction navale en Atlantique, qui vise à aider les entreprises de la 

région à se préparer à saisir les occasions qui découleront du 
renouvellement, par le gouvernement du Canada, de la flotte navale et 

de la flotte de la Garde côtière. Les marchés publics d’une valeur de 

35 milliards de dollars qui seront passés dans le cadre de la SNACN du 
gouvernement du Canada représentent une occasion historique sur les 

plans de la création d’emplois et de la croissance au Canada 
atlantique. 

Dans le cadre de ce plan d’action, l’APECA travaille étroitement avec 
les quatre provinces de l’Atlantique, les entreprises, les associations 

industrielles, les principaux entrepreneurs, les organismes de 
développement économique et les établissements d’enseignement et 

de recherche de la région pour aider les PME à comprendre le 
processus d’approvisionnement et à se doter du savoir-faire – 

innovation, certifications et compétences de la main-d’œuvre, etc. – 
nécessaire pour réussir. Depuis février 2012, 17 séances d’information 

ont eu lieu partout au Canada atlantique pour veiller à ce que les 
entreprises soient prêtes à profiter de la SNACN. 

L’innovation demeure un élément clé de la transformation de 

l’économie du Canada atlantique. Elle favorise la productivité, qui, à 
son tour, stimule la croissance économique et l’augmentation de notre 

niveau de vie. Grâce à son Fonds d’innovation de l’Atlantique (FIA) et à 
son Programme de développement des entreprises (PDE), l’Agence n’a 

cessé d’investir dans les activités de promotion de la 
recherche-développement (R-D) au Canada atlantique, notamment 

dans la commercialisation des résultats de la R-D et dans l’adoption et 
l’adaptation des technologies par les PME. Comme l’a démontré 

en 2010 l’évaluation des programmes de l’APECA axés sur l’innovation 
(p. ex. le FIA et le PDE), le soutien de l’APECA a contribué au 
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développement des capacités de commercialisation et des niveaux de 

productivité au Canada atlantique et les projets d’innovation ont 
permis de combler les écarts de compétences dans des secteurs 

spécialisés. 

Le tourisme est une autre composante importante de l’économie du 

Canada atlantique. Selon les statistiques provinciales sur le tourisme, 
la région accueille plus de 5,5 millions de voyageurs chaque année. 

Ceux-ci injectent environ 4,2 milliards de dollars dans l’économie 
régionale, ce qui représente un appui direct à 9 726 entreprises et un 

total de 58 193 emplois équivalents temps plein pour la population 
canadienne vivant dans la région de l’Atlantique. Comme promoteur de 

l’innovation et du développement en tourisme, l’APECA soutient des 
projets touristiques grâce à ses programmes généraux et favorise 

l’engagement de partenariats avec des associations touristiques, des 
groupes du secteur privé, les gouvernements provinciaux et les 

administrations municipales ainsi que d’autres ministères et 

organismes fédéraux afin d’élaborer de nouvelles approches du 
développement touristique et du marketing dans la région. L’Agence 

amène aussi le gouvernement et l’industrie à se concentrer sur les 
investissements et les activités qui stimulent la croissance et la 

compétitivité de l’industrie touristique de la région, des priorités qui 
sont en phase avec les objectifs de la stratégie du gouvernement du 

Canada en matière de tourisme et qui viennent les appuyer 
directement. 

Rendement global 

Dans l’ensemble, le soutien que l’APECA a accordé aux entreprises du 
Canada atlantique au cours des cinq dernières années a eu un impact 

considérable sur l’économie régionale. Chaque dollar que l’APECA a 
investi directement dans les entreprises a généré des gains de plus de 

5,40 $1. La productivité du travail chez les entreprises appuyées par 
l’APECA a augmenté en moyenne de 5,4 pour cent2 par année. En fait, 

il est estimé que le PIB de la région de l’Atlantique est de près d’un 
milliard de dollars3 de plus qu’il ne le serait sans les services et les 

programmes de l’Agence.  

                                           

1 Calculs de l’Agence de promotion économique du Canada atlantique à partir de 

simulations du Conference Board du Canada datant d’août 2013. 
2 Centre des projets spéciaux sur les entreprises, Statistique Canada, avril 2013. 
3 Calculs de l’Agence de promotion économique du Canada atlantique à partir de 

simulations du Conference Board du Canada datant d’août 2013. 
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Dans ses programmes et ses services, l’APECA continue à tenir compte 

des possibilités et des difficultés économiques du Canada atlantique. 
Elle cherche à tirer parti des forces, à combler les écarts et à 

positionner la région pour qu’elle joue un rôle efficace dans l’économie 
mondiale du savoir. En travaillant avec les PME, d’autres 

gouvernements et des organisations des secteurs privé et public, 
l’APECA aide la région à développer son potentiel économique. Pour y 

parvenir, elle encourage le démarrage et l’expansion des PME ainsi que 
l’amélioration des compétences en affaires, le développement de 

nouveaux marchés, l’investissement dans l’innovation en vue de 
commercialiser de nouveaux produits, services et procédés, et 

l’investissement dans les collectivités afin de renforcer les capacités et 
de générer de nouvelles possibilités économiques. 
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Chapitre 2 : La grande priorité c’est 
d’obtenir des résultats  

Développement des entreprises 

Les entrepreneurs – ces hommes et femmes qui lancent des 

entreprises et créent des emplois – sont au cœur de la raison d’être de 
l’APECA. La collaboration de l’Agence avec les petites et moyennes 

entreprises (PME) prend plusieurs formes. Grâce à des prêts 

remboursables, l’APECA aide les PME à démarrer, à prendre de 
l’expansion ou à moderniser leurs activités. Dans le cadre de l’Entente 

Canada-provinces de l’Atlantique sur la promotion du commerce 
extérieur, les PME du Canada atlantique participent à des missions 

commerciales et sont en mesure d’entreprendre et de développer des 
activités d’exportation. L’Agence s’associe également à d’autres ordres 

de gouvernement, aux universités et à des établissements privés pour 
accroître la capacité de recherche-développement (R-D) de la région, 

favoriser la commercialisation et améliorer la productivité.  

Le travail de l’APECA laisse nettement sa marque sur la région, et le 

taux de survie des entreprises en est un bon indicateur. Au cours des 
cinq dernières années, le taux de survie des entreprises aidées par 

l’Agence a augmenté de façon mesurable. En fait, elles sont nettement 
plus nombreuses à être toujours en exploitation après cinq ans que ne 

le sont les autres entreprises. Au cours de la période de 2000 à 2010, 

58 pour cent des entreprises aidées par l’APECA étaient toujours en 
exploitation après la période critique de cinq ans d’existence, 

comparativement à un taux de 39 pour cent pour les autres 
entreprises.  

Le chiffre d’affaires est un autre bon indicateur du rendement des 
entreprises aidées par l’APECA. Ces dernières ont enregistré un chiffre 

d’affaires total de 17,2 milliards de dollars en 2010, une hausse par 
rapport au montant de 14,8 milliards de dollars atteint en 2005. Cela 

représente une augmentation moyenne de 3 pour cent par année. Par 
comparaison, le chiffre d’affaires des autres entreprises s’élevait à 

58,3 milliards de dollars en 2005, mais à 56,9 milliards de dollars en 
2010, ce qui correspond à une baisse moyenne de 0,5 pour cent par 

année. Il s’agit d’un écart de 3,5 points de pourcentage entre les 
entreprises aidées par l’APECA et les autres. 

Afin de favoriser la croissance des entreprises et la productivité, y 

compris la commercialisation et l’exportation, l’APECA soutient le 
perfectionnement des compétences en affaires des entrepreneurs du 
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Canada atlantique grâce à des activités comme des ateliers et des 

séances de planification stratégique, des activités de formation à 
l’interne ou l’embauche d’experts, le réseautage avec d’autres 

entrepreneurs, et le mentorat. Jusqu’à 90 pour cent des propriétaires 
de PME qui ont profité des activités de perfectionnement des 

compétences en affaires de l’APECA ont affirmé que la formation a 
amélioré leur capacité de mettre sur pied, d’exploiter ou de développer 

leur entreprise.  

En fait, les activités de l’Agence en matière de perfectionnement des 
compétences en affaires et d’aide aux PME sont diverses, y compris 

celles réalisées dans le cadre du Plan d’action pour la construction 

navale en Atlantique. Grâce à ce plan, l’APECA encourage les PME de la 
région, dont celles des régions rurales et les entreprises et les 

organisations autochtones, à acquérir les compétences et les 
certifications dont elles ont besoin en vue de soumissionner les 

marchés liés aux travaux de construction navale et autres dans la 
chaîne d’approvisionnement. Afin de faciliter la participation des PME 

de la région de l’Atlantique dans les chaînes d’approvisionnement, 
l’Agence a organisé 17 séances d’information sur le développement 

des fournisseurs et a mis en valeur, de façon continue, les entreprises 
du Canada atlantique auprès de l’industrie par l’entremise de visites 

guidées, de séances d’information et d’activités de réseautage. Cinq de 
ces séances d’information ont été offertes à la communauté 

autochtone.  

Au cours des cinq dernières années, le Fonds d’innovation de 

l’Atlantique (FIA) a fourni un soutien essentiel à la R-D de pointe et il 
demeure important pour ce qui est d’inciter bon nombre d’entreprises, 

d’universités et d’établissements de recherche du Canada atlantique à 
collaborer à des idées, à des procédés, à des produits et à des services 

nouveaux, et à y investir. Pour preuve, il y a les projets de R-D qui ont 
été proposés lors des quelques dernières séries d’appels de 

propositions du FIA, la plupart comptant la collaboration d’universités 
et du secteur privé. Dans le cadre des cinq dernières séries du FIA, 

une somme de 308,2 millions de dollars a été investie dans la 
réalisation de 139 projets, qui ont donné lieu à l’engagement de plus 

de 300 partenariats fructueux entre des universités et le secteur privé. 

Plus encore, les investissements de l’APECA ont incité d’autres 
bailleurs de fonds à investir dans l’innovation au Canada atlantique. En 

fait, chaque dollar investi dans des projets d’innovation par l’APECA a 
suscité l’investissement de 93 ¢ d’autres sources. 
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Le ralentissement de l’économie mondiale n’a pas épargné les 

exportateurs du Canada atlantique. Néanmoins, le rendement des 
exportations – surtout chez les PME – s’est amélioré progressivement 

au fil des ans. L’APECA a aidé de nombreuses entreprises à pénétrer 
les marchés mondiaux et à y connaître du succès. Grâce à une analyse 

des tendances à la mondialisation, l’Agence a également pu cerner et 
appuyer les secteurs de l’industrie offrant un solide potentiel de 

croissance à l’étranger. Comme le démontre une évaluation de ses 
sous-activités de programme Commerce et Investissement réalisée en 

2010, le travail de l’Agence dans ces domaines répond à un besoin 
important dans la région de l’Atlantique et cadre avec les priorités et 

les stratégies du gouvernement fédéral. Qui plus est, l’évaluation a 
confirmé la réalisation de progrès importants en vue de l’atteinte des 

objectifs de l’APECA, c’est-à-dire d’accroître la capacité d’exportation 
et les ventes. Les 130 clients exportateurs interrogés qui ont reçu des 

fonds pour leur projet ont signalé une augmentation des ventes à 

l’exportation annuelles de 161 millions de dollars, qu’ils attribuent à 
l’aide reçue de l’APECA. 

L’APECA a également travaillé à améliorer l’accès au capital pour les 
entrepreneurs désireux d’agrandir et de moderniser leur entreprise. En 

2008-2009, l’Agence a approuvé le versement d’une somme de 
12,6 millions de dollars à l’appui de projets de mise sur pied, 

d’agrandissement et de modernisation d’entreprises. En 2012-2013, 
l’aide accordée par l’APECA pour la réalisation de projets 

d’agrandissement et de modernisation avait triplé : 36,5 millions de 
dollars pour 163 projets. D’autres bailleurs de fonds ont investi un 

montant supplémentaire de 90 millions de dollars et ont partagé les 
coûts et les risques associés à ces projets avec le secteur privé. Selon 

une évaluation réalisée en 2010, la sous-activité de programme 
Continuum de financement de l’APECA a permis de compenser le 

déficit de financement des PME au Canada atlantique en leur offrant un 

accès amélioré au crédit. Elle a également permis de combler un vide 
important, celui du financement de projets risqués que de nombreux 

autres prêteurs étaient réticents à appuyer. Les PME ont ainsi pu 
obtenir des fonds pour leurs projets d’agrandissement et de 

modernisation et profiter de conditions de remboursement souples. 
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Réussites 

Combattre l’érosion 

Les hélicoptères et autres aéronefs utilisés 

dans des conditions difficiles sont 
constamment exposés à l’érosion. Le sable et 

la poussière s’infiltrent dans le moteur, ce 
qui en réduit le rendement et la longévité. 

C’est le cas particulièrement lors des 
décollages et des atterrissages sur des pistes 

sans revêtement des déserts de l’Iraq, de 
l’Afghanistan et du Moyen-Orient. 

À Summerside, à l’Île-du-Prince-Édouard, des scientifiques de la MDS 
Coating Technologies Corporation ont mis au point divers revêtements 

spéciaux qui assurent une protection contre la corrosion et l’érosion 
des moteurs d’aéronefs. Ces revêtements sont conçus tout 

spécialement pour protéger les lames des compresseurs de turbine à 
gaz. 

Le revêtement ER-7 a permis de faire passer la durée de vie du moteur 

T64 des hélicoptères H-53 de 113 heures d’exploitation à plus de 
2 000 heures dans les conditions arides du désert. Après plus de 

10 millions d’heures d’exploitation, le revêtement s’est avéré une 
protection efficace et viable. Il a d’ailleurs été approuvé par de grands 

fabricants de moteurs. 

MDS a obtenu des fonds du FIA pour l’application de ses produits de 

revêtement de protection. L’APECA lui a également accordé une aide 
financière pour la recherche-développement d’autres produits de 

revêtement ainsi que pour la commercialisation d’autres procédés. 

Grâce au FIA, MDS a commercialisé les résultats de ses recherches et 

a attiré de nouveaux talents et une main-d’œuvre hautement 
spécialisée. 

De Miramichi au Moyen-Orient 

Après 40 années à connaître des hauts et 

des bas sur la route vers la croissance 

économique, l’entreprise de construction 
industrielle Sunny Corner Enterprises de 

Miramichi, au Nouveau-Brunswick, a 
vraiment fait du chemin. 
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Parmi ses réalisations récentes, il y a la fabrication et l’installation des 

tuyaux de la première usine de gaz naturel liquéfié en Amérique du 
Nord. 

« Aujourd’hui, nous exécutons toutes sortes de travaux de 
construction, allant des centrales énergétiques aux installations 

pétrolières et gazières, en plus d’offrir toute une gamme de services 
de fabrication et d’approvisionnement industriel », souligne le 

président de l’entreprise, Gordie Lavoie. 

En fait, M. Lavoie précise que Sunny Corner a exploité son savoir-faire 

en matière de mise en œuvre des normes ISO 9001:2008 dans 
l’ensemble de la région et aux États-Unis, et qu’elle est prête à 

conquérir de nouveaux marchés. Grâce à l’ouverture d’une nouvelle 
usine de fabrication d’appareils de forage en 2011 et d’une usine de 

fabrication de tiges de forage en 2013, l’entreprise fabrique et 
distribue aujourd’hui de l’équipement et des outils de forage 

d’exploration pour le compte de Sandvik Mining, un des principaux 

fournisseurs de services à l’industrie minière dans le monde entier. 

Au fil des ans, Sunny Corner a bénéficié de l’aide de l’APECA et a pu 

élargir ses marchés, établir d’importants partenariats commerciaux, 
construire des usines de fabrication et acquérir l’équipement dont elle 

avait besoin pour prospérer. 

Cette entreprise est en bonne position pour poursuivre sur la voie de la 

croissance et de la réussite, car elle attire l’attention à l’échelle 
internationale en s’associant à d’autres entreprises qui partagent son 

approche pour soumissionner d’importants travaux et en réalisant des 
projets de moindre envergure. 

L’esprit d’entreprise et de la réussite 

 « Lorsque j’ai lancé mon entreprise, 

j’ai assisté à un congrès où un 
conférencier de l’industrie du 

vêtement a affirmé que quiconque 

songe à vendre des vêtements en 
ligne devrait oublier cette idée, car ça 

ne peut pas marcher. Mais je ne suis 
pas du genre à me laisser décourager. » AbbyShot est maintenant 

connue dans le monde entier pour ses répliques de vêtements de 
films. 
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« L’APECA nous a aidés à jeter les bases de notre entreprise. Elle nous 

a aidés à obtenir l’équipement nécessaire pour démarrer notre 
entreprise et à embaucher de nouveaux employés dotés des 

compétences que nous n’avions pas. Nous ne serions pas là où nous 
en sommes sans l’appui de l’APECA. » 

« Je crois que le succès d’AbbyShot s’explique par la créativité des 
personnes qui nous entourent. Nous offrons aux gens l’occasion de 

puiser dans ce qu’ils ont de meilleur et de faire ce qu’ils aiment 
par-dessus tout. » 

—Bonnie Cook, directrice générale 
AbbyShot Clothiers, Mount Pearl (T.-N.-L.) 

Bien plus qu’une simple histoire de pêche 

C’est grâce aux bonnes vieilles méthodes 

de recherche et à la reconnaissance 
accrue des bienfaits de l’huile de poisson 

pour la santé qu’une minuscule entreprise 

est devenue le principal fournisseur 
mondial de compléments alimentaires 

d’origine marine et d’ingrédients 
nutraceutiques en vrac. Voilà un 

agencement d’innovation à l’échelle locale 
et d’investissements directs étrangers au Canada atlantique. 

Après que ses chercheurs eurent découvert une nouvelle technologie 
permettant de transformer l’huile de poisson en poudre fine, Ocean 

Nutrition Canada Limited (ONC), de Dartmouth, en Nouvelle-Écosse, a 
ouvert sa première usine de microencapsulation en 2001. À ses tous 

débuts en 1997, ONC ne comptait que quatre employés; elle en a 
maintenant plus de 400 à l’échelle mondiale, y compris 45 chercheurs 

et quatorze titulaires de doctorat. 

Grâce à sa renommée mondiale à titre de principal fournisseur 

d’ingrédients contenant des oméga 3 (AEP et DHA), ONC exploite le 

plus important centre de recherche-développement (R-D) privée dans 
le domaine maritime en Amérique du Nord. 

Le soutien financier de l’APECA a permis à ONC d’acheter de 
l’équipement, de développer de nouveaux processus et de nouvelles 

technologies, d’agrandir ses installations et d’entreprendre des 
activités de marketing. Les activités d’ONC cadraient avec les priorités 

de l’APECA, soit d’accroître la capacité de la région à mener des 
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activités de R-D de pointe et des activités d’exportation sur les 

marchés mondiaux. 

Grâce à tous ses succès, ONC a été achetée par Royal DSM en 

juillet 2012 pour la somme de 540 millions de dollars, ce qui lui a 
permis de rembourser la totalité du montant qu’elle devait à l’Agence. 

Comme leader mondial dans les domaines des sciences de la vie et des 
matériaux, DSN s’appuiera sur les capacités de l’entreprise pour créer 

d’autres emplois dans la région. 
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Développement des collectivités 

Bien que les entrepreneurs soient un élément essentiel de l’économie 
du Canada atlantique, ce sont les collectivités où ils résident et où ils 

travaillent qui profitent de leurs activités. L’APECA reconnaît que le 
développement économique a son origine dans les grands centres 

comme dans les petites localités, et que leur vitalité est essentielle à la 
prospérité à long terme de la région. C’est pourquoi l’Agence appuie 

les efforts que déploient les collectivités pour développer les 

ressources dont elles ont besoin afin d’assumer pleinement la 
responsabilité de leur propre bien-être économique. En travaillant avec 

les organismes locaux, les gouvernements provinciaux et les autres 
institutions du gouvernement fédéral, l’Agence aide les collectivités à 

mettre en application leurs propres initiatives à l’appui du 
développement économique local. 

Au cours des cinq dernières années, l’APECA a misé principalement sur 
le Fonds des collectivités innovatrices (FCI) pour investir dans le 

développement des collectivités. Ce fonds prévoit le versement de 
contributions non remboursables à des organismes sans but lucratif, 

comme les associations locales de développement, les municipalités et 
leurs organismes, les instituts commerciaux et technologiques, les 

associations sectorielles et industrielles, les universités et d’autres 
établissements d’enseignement. Depuis 2008-2009, l’investissement 

de plus de 163 millions de dollars de l’Agence a incité d’autres bailleurs 

de fonds à investir le double de ce montant afin de développer des 
secteurs industriels concurrentiels, de consolider l’infrastructure des 

collectivités et d’améliorer la capacité de ces dernières de surmonter 
les difficultés en matière de développement économique. 

Entre-temps, grâce au Programme de développement des collectivités, 
l’APECA a continué d’appuyer les Corporations au bénéfice du 

développement communautaire (CBDC), qui sont une source de 
capitaux essentielle aux entreprises exploitées en milieu rural au 

Canada atlantique. Ces organismes sans but lucratif sont dirigés par 
des bénévoles locaux qui peuvent appliquer des solutions locales aux 

problèmes locaux dans certaines zones rurales. En 2010-2011, un 
nouveau modèle de financement, connu sous le nom de 

Développement des collectivités de demain, a été adopté dans le but 
de réaliser des gains d’efficacité et d’efficience pour une utilisation 

maximale des ressources du réseau des CBDC. Et pour lui donner plus 

d’étoffe, un nouveau modèle de gouvernance a été mis en application 
en 2012-2013, assurant un cadre uniforme et des normes relatives à 
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la reddition de comptes, à la transparence et à la confidentialité pour 

l’ensemble des CBDC au Canada atlantique. 

Au cours des cinq dernières années, les CBDC ont graduellement 

investi de plus en plus dans les PME en milieu rural jusqu’à atteindre 
un sommet historique en 2012-2013, alors qu’elles ont approuvé 

1 424 prêts totalisant un investissement direct de 60,3 millions de 
dollars. Toujours en 2012-2013, 7 218 clients ont participé à des 

séances de counselling, et 430 séances de formation ont été 
organisées grâce au Fonds de formation entrepreneuriale. Les 

entreprises qui ont reçu de l’aide des CBDC ont également mieux 
performé que les entreprises comparables sur les plans de la 

croissance de l’emploi, du taux de survie et de la hausse du chiffre 
d’affaires4. 

Afin de donner suite aux priorités fédérales énoncées dans le Plan 
d’action économique du Canada, l’APECA a joué un rôle de premier 

plan dans l’accompagnement du Canada atlantique sur la voie de la 

reprise économique. L’Agence a participé à la mise en œuvre du Fonds 
d’adaptation des collectivités (FAC), du Programme d’Infrastructures 

de loisirs Canada (ILC) en 2009 et du Fonds d’amélioration de 
l’infrastructure communautaire (FAIC) en 2012. Quatre cent treize 

projets, 183 dans le cadre du FAC et 230 dans le cadre du Programme 
d’ILC, ont été approuvés, ce qui représente un investissement total de 

135,3 millions de dollars. Du 1er août 2012 au 31 mars 2013, 
241 projets ont été approuvés en vertu du FAIC et des contributions se 

chiffrant à près de 14 millions de dollars ont été versées. 

Le Bureau du vérificateur général (BVG) a procédé à deux vérifications 

pangouvernementales visant les programmes liés au Plan d’action 
économique. Dans l’une d’elles, il a loué l’efficacité du processus de 

surveillance des projets du FAC. Ce processus a permis à l’Agence de 
faire le suivi des dépenses de projets et des progrès d’exécution ainsi 

que d’apporter des mesures correctives au besoin. Le BVG a conclu 

                                           

4 Selon Statistique Canada, la croissance de l’emploi entre 2005 et 2010 chez les 

entreprises qui reçoivent de l’aide des CBDC est près de deux fois supérieure à celle 

des entreprises comparables. Leur taux de survie après la période cruciale de cinq 

ans est également considérablement supérieur à celui des entreprises comparables. 

Pour les entreprises qui ont démarré entre 2005 et 2010, 75 pour cent d’entre elles 

étaient toujours en exploitation après cinq années d’existence, comparativement à 

53 pour cent dans le cas des entreprises comparables. Leur chiffre d’affaires s’est 

monté à 947 millions de dollars en 2010, ce qui représente une hausse moyenne de 

15 pour cent par année à partir de 2005. Dans le cas des entreprises comparables, la 

hausse moyenne s’est chiffrée à 7,4 pour cent par année au cours de la même 

période. 
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que l’approche de l’APECA procurait l’assurance que les projets étaient 

terminés à temps et tel que prévu. 

Finalement, les initiatives du Plan d’action économique ont répondu 

aux besoins commerciaux du Canada atlantique et à ceux des 
principaux secteurs industriels, en plus de permettre de bâtir et 

d’améliorer les principales infrastructures en ces temps d’instabilité 
économique. Ces initiatives ont soutenu la création d’emplois et jeté 

les bases d’une prospérité durable. En collaboration avec les quatre 
gouvernements des provinces de l’Atlantique et Infrastructure Canada, 

l’APECA a également continué à remplir son rôle d’exécution des 
programmes d’infrastructure du gouvernement du Canada, comme le 

Fonds sur l’infrastructure municipale rurale et le volet Collectivités du 
Fonds Chantiers Canada dans la région de l’Atlantique. 

Conformément au Cadre fédéral pour le développement économique 
des Autochtones et en partenariat avec Affaires autochtones et 

Développement du Nord Canada, l’APECA a collaboré avec les 

dirigeants et les collectivités autochtones partout dans la région pour 
veiller à ce qu’ils participent activement à l’économie du Canada 

atlantique. Une aide financière a été accordée au Secrétariat du 
Congrès des chefs des Premières nations de l’Atlantique pour 

l’élaboration d’un programme de recherche conçu pour soutenir le 
développement économique des Autochtones et une initiative de 

formation pour les agents de développement économique dans les 
Premières nations de la région. En outre, le Réseau des agents de 

développement économique autochtone de l’Atlantique a été mis sur 
pied pour aider à coordonner la mise en œuvre de la stratégie de 

développement économique autochtone de l’Atlantique, qui est centrée 
sur quatre objectifs : aménagement immobilier et développement des 

ressources; renforcement des entreprises autochtones du Canada 
atlantique; formation d’une main-d’œuvre autochtone qualifiée; et 

recueil de renseignements de base en vue d’analyses économiques 

futures. 

Au cours de la période de cinq ans couverte par le présent rapport, 

l’Agence a donné suite aux objectifs du gouvernement du Canada 
énoncés dans la Feuille de route pour la dualité linguistique 

2008-2013 : Agir pour l’avenir. La feuille de route visait à rendre la 
dualité linguistique plus accessible à toute la population canadienne. 

Elle prévoyait notamment l’Initiative de développement économique 
(IDE), qui a permis à l’Agence d’appuyer 47 projets et d’engager ainsi 

la totalité des fonds qui lui ont été accordés. L’IDE est maintenue dans 
la nouvelle Feuille de route pour les langues officielles du Canada 
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2013-2018 : éducation, immigration, communautés, qui a été 

annoncée en mars 2013, et l’Agence continuera d’en assurer la mise 
en œuvre au Canada atlantique. 

En 2010-2011, le commissaire aux langues officielles a qualifié 
d’exemplaire le rendement de l’APECA pour ce qui est de soutenir des 

mesures favorisant le développement des communautés de langue 
officielle en situation minoritaire au Canada atlantique. 

Réussites 

Un nouvel usage pour les richesses de la nature 

Nature’s Crops International Limited (NCI) 
de Kensington, à l’Île-du-Prince-Édouard, 

est une entreprise des biosciences au 
service du secteur agricole de la province, 

qui procure aux agriculteurs un accès à des 
marchés mondiaux lucratifs et prometteurs 

pour de nouveaux aliments et produits 
cosmétiques et pharmaceutiques, soit de 

nouveaux usages pour les cultures oléagineuses. 

La grappe novatrice des biosciences est en pleine croissance à l’Île, et 
cela, en plus du solide appui accordé aux entreprises pour la 

recherche-développement (R-D), a incité NCI à venir s’y installer. Les 
entreprises ont facilement accès à ce réseau de soutien par 

l’intermédiaire de diverses parties prenantes des secteurs public et 
privé. 

NCI a misé sur la R-D pour assurer sa croissance grâce à l’aide de 
l’APECA. La proposition de l’entreprise a été retenue dans le cadre de 

la septième série du Fonds d’innovation de l’Atlantique, ce qui pourrait 
lui permettre d’étendre ses activités sur les marchés internationaux à 

partir de ses installations de Kensington. 

Grâce à son Fonds des collectivités innovatrices et à son Fonds 

d’adaptation des collectivités, l’APECA a accordé du financement pour 
permettre de rénover un bâtiment afin que NCI puisse y établir une 

usine d’oléifaction. Kensington, une collectivité traditionnellement 

dépendante du secteur agricole primaire, a ainsi pu accueillir 
l’entreprise, ce qui favorise la diversification et le renforcement de 

l’économie locale. 
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La CBDC de Shelburne passe à l’ère du numérique 

De nombreuses petites entreprises et 
organisations communautaires en milieu 

rural ont l’impression que la technologie 
n’est pas à leur portée. Pour corriger la 

situation, 17 entrepreneurs du comté de 
Shelburne axés sur la croissance et 

associations industrielles de la 
Nouvelle-Écosse ont participé au 

programme multisectoriel Get Connected, qui prévoit de la formation 
et l’élaboration d’une stratégie en matière de technologie de 

l’information. Le programme comprend de la formation en personne, 
des études et une mise en œuvre autonomes en ligne, des conseils 

d’affaires individualisés, du soutien technique offert par des experts et 
de la formation entre pairs. 

Le projet est maintenant terminé et il a remporté un vif succès. Tous 

les participants ont affirmé qu’ils le recommanderaient à d’autres 
personnes. Le programme a contribué à instaurer une culture du 

numérique en entrepreneurship : réduction des obstacles à l’adoption 
des nouvelles technologies; accès au savoir-faire et aux ressources 

dont les PME du comté de Shelburne ont besoin pour accroître leurs 
profits à l’aide de la technologie numérique; soutien à l’élaboration 

d’une cyberstratégie personnalisée pour les participants; et 
amélioration de la compétitivité. 

L’APECA a appuyé ce projet dans le but de favoriser le développement 
des entreprises dans les collectivités rurales et de renforcer les 

capacités des collectivités et des PME grâce au perfectionnement des 
compétences en affaires. 

Pour un développement durable des forêts 

L’Institut de recherche sur les feuillus 

nordiques, installé à l’École de foresterie 

du campus d’Edmundston de l’Université 
de Moncton, a été mandaté pour travailler 

avec l’industrie afin de mettre en place un 
programme de R-D qui favorise 

l’acquisition de connaissances et fait la 
promotion du développement durable des 

feuillus nordiques. 
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Grâce à l’aide reçue du Fonds des collectivités innovatrices, l’Institut a 

aménagé des locaux, a recruté des chercheurs et des étudiants et a 
lancé des projets de recherche qui répondent expressément aux 

besoins de l’industrie. 

L’Institut a également pu attirer et réaliser plusieurs projets de 

recherche, notamment avec l’Université du Nouveau-Brunswick, le 
ministère des Ressources naturelles du Nouveau-Brunswick et le 

comité technique Growth and Yield Unit de l’Association des produits 
forestiers du Nouveau-Brunswick. L’Institut étudie actuellement la 

possibilité de réaliser d’autres projets avec l’Université du Maine, le 
Service canadien des forêts et le centre de recherche privé 

FPInnovations. 

Chambre avec vue 

L’auberge Fisher’s Loft Inn Inc. est située 
dans la pittoresque localité historique de 

Port Rexton, dans la baie de la Trinité, à 

Terre-Neuve-et-Labrador. L’auberge quatre 
étoiles et demie offre un hébergement de 

qualité à quiconque cherche un lieu 
d’évasion paisible où profiter de la beauté 

naturelle de la région de la baie de la 
Trinité. 

Les propriétaires John et Peggy Fisher ont eu l’idée d’ouvrir l’auberge 
après avoir accepté d’accueillir dans leur demeure des invités qui, 

faute de place dans un gîte touristique voisin, cherchaient à se loger. 

Grâce à l’aide de la CBDC Eastern Initiatives et de l’APECA, l’auberge a 

été agrandie plusieurs fois au fil des années pour répondre à la 
demande grandissante. Tout récemment, l’aménagement d’un centre 

des congrès moderne a permis de faire passer de six à huit mois la 
durée d’exploitation de l’auberge, ce qui représente une amélioration 

considérable pour une exploitation saisonnière dans une région où le 

chômage est élevé. L’entreprise compte maintenant 25 employés et 
accueille chaque année plus de 6 000 invités venus du monde entier. 
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Politiques, défense des intérêts et coordination 

Pour bien répondre aux besoins des entreprises et des collectivités du 
Canada atlantique, l’Agence mise sur sa connaissance et sa 

compréhension des possibilités et des difficultés économiques du 
Canada atlantique. Cette connaissance et cette compréhension 

permettent à l’APECA de fournir des renseignements, des analyses et 
des conseils avisés sur une vaste gamme d’enjeux du développement 

économique aux décideurs fédéraux et aux parties prenantes de la 

région, dont les homologues provinciaux et les chefs de file du secteur 
privé. Elles confèrent à l’Agence l’autorité requise pour représenter la 

région auprès des autres ministères fédéraux et influer sur les 
politiques et les programmes nationaux qui ont une incidence sur le 

développement et les intérêts de la région. Enfin, elles permettent à 
l’Agence de coordonner d’autres politiques et programmes dans la 

région afin que le développement se fasse de façon intégrée et efficace 
en collaboration avec les partenaires des secteurs privé et public. 

Un des aspects déterminant du travail de l’Agence quant aux enjeux 
importants du développement économique du Canada atlantique, c’est 

qu’elle donne à la région la capacité de mieux comprendre les 
difficultés qui lui sont propres. À cette fin, l’APECA est dotée d’un outil 

fort utile, la Mesure de recherche stratégique visant la région de 
l'Atlantique (MRSRA), un fonds consacré au développement de la 

capacité de recherche stratégique partout dans la région. Selon une 

évaluation menée en 2010, les travaux de recherche et de mobilisation 
financés dans le cadre de la MRSRA ont contribué à une meilleure 

compréhension de l’économie régionale, ont permis de cerner les 
secteurs à soutenir, ont donné lieu à des recommandations précises et 

ont permis de mieux comprendre certains secteurs stratégiques. Et 
c’est sans compter l’effet de levier intéressant : pour chaque dollar de 

la MRSRA, d’autres organisations ont investi 1,21 $. 

Le travail d’élaboration de politiques et de recherche de l’APECA et de 

ses partenaires a porté sur divers dossiers économiques majeurs, dont 
la Porte de l’Atlantique, le commerce extérieur et les chaînes de valeur 

mondiales, le perfectionnement des compétences et la démographie 
régionale, la productivité et la compétitivité régionales, les secteurs 

des ressources naturelles ainsi que la ruralité et l’urbanité, pour ne 
compter que ceux-là. 

Quant au rôle de coordination de l’Agence, il est joué par ses 

représentants, qui communiquent régulièrement avec leurs 
homologues fédéraux et provinciaux et qui mobilisent stratégiquement 
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les gouvernements des provinces à l’égard d’un large éventail 

d’initiatives de développement dans des domaines d’intérêt mutuel en 
vue d’une action commune possible. Au cours des cinq dernières 

années, l’Agence a connu plusieurs réussites, comme la Table 
démographique de l’Atlantique, dont elle a assumé la coprésidence 

fédérale. Il s’agit d’un modèle de coopération régionale qui n’existe 
nulle part ailleurs au Canada et qui mobilise l’ensemble des partenaires 

afin de trouver des solutions à un ensemble de difficultés mutuelles 
liées à l’immigration, à la population active et à d’autres priorités 

démographiques pour le Canada atlantique. 

Il existe également depuis longtemps une démarche collaborative 

fructueuse quant au soutien que l’Agence accorde au tourisme, un 
secteur important de l’économie du Canada atlantique. En effet, le 

Partenariat du tourisme du Canada atlantique (PTCA) représente le 
principal investissement de l’APECA dans le tourisme. Il réunit l’APECA, 

les quatre associations provinciales de l’industrie touristique ainsi que 

les ministères du Tourisme des quatre provinces de l’Atlantique. Au 
cours des cinq dernières années, l’APECA a investi 16,6 millions de 

dollars afin d’aider les gouvernements des provinces de l’Atlantique à 
mener des campagnes de promotion panatlantiques entièrement 

intégrées sur des marchés clés aux États-Unis et au Royaume-Uni. De 
2008 à 2012, les activités promotionnelles menées directement auprès 

des consommateurs aux États-Unis ont attiré 154 918 visiteurs et ont 
généré des revenus d’exportation de 221,7 millions de dollars pour les 

PME du secteur touristique du Canada atlantique. L’efficacité des 
activités promotionnelles du PTCA a été démontrée : chaque dollar du 

PTCA investi dans la publicité adressée directement au consommateur 
procure un rendement de 14,68 $. 

L’APECA mobilise également le secteur privé et le milieu universitaire 
par l’entremise d’organismes comme le Conseil consultatif de la porte 

d’entrée de l’Atlantique et Metropolis, afin d’intéresser les parties 

prenantes aux questions de la concurrence internationale et des 
compétences régionales. En outre, l’Agence a maintenu sa 

participation significative au Comité des politiques de développement 
territorial de l’Organisation de coopération et de développement 

économiques, le principal forum mondial où sont discutées les 
politiques régionales. Le comité demeure une plateforme permettant à 

l’APECA et aux autres agences de développement régional du Canada 
de faire connaître à leurs homologues internationaux l’approche du 

développement régional adoptée par le Canada et d’être informées de 
leurs réussites et pratiques exemplaires. 
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Comme l’énergie est un des principaux secteurs de l’économie du 

Canada atlantique, le leadership exercé par l’Agence et Ressources 
naturelles Canada (RNCan) à l’égard du projet de Porte d’entrée de 

l’énergie de l’Atlantique a stimulé la collaboration et le dialogue parmi 
les gouvernements et le secteur privé dans le but de maximiser 

l’exploitation future des ressources énergétiques renouvelables dans la 
région. En 2012-2013, cela a abouti à une série de travaux de 

recherche réalisés par RNCan, les gouvernements des provinces de 
l’Atlantique ainsi que les services publics et les exploitants de réseaux 

électriques de la région. Des travaux ont fait état de retombées 
possibles de la collaboration régionale, notamment des économies à 

l’égard des coûts de développement et d’exploitation, la diversité des 
sources d’énergie renouvelable, l’amélioration de la stabilité pour les 

contribuables et la réduction des émissions de gaz à effet de serre. 

L’APECA a également entrepris des activités stratégiques de défense 

des intérêts dans les domaines de l’énergie, de l’aérospatiale, des 

services maritimes et de la défense, de l’innovation et de la 
commercialisation, du perfectionnement des compétences et des 

industries des ressources pour aider à renforcer l’économie de la 
région. Plus précisément, des efforts ont été déployés afin de 

maximiser les effets de la Politique des retombées industrielles et 
régionales, de promouvoir le potentiel énergétique du Canada 

atlantique dans des domaines tels que l’énergie marémotrice, ainsi que 
de faire valoir les futurs besoins en commercialisation des entreprises 

canadiennes de la région de l’Atlantique relativement aux 
investissements fédéraux dans les sciences et la technologie.  

Le travail de l’Agence lié aux politiques, à la coordination et à la 
défense des intérêts a également servi à préparer la région à profiter 

des avantages de la Stratégie nationale d’approvisionnement en 
matière de construction navale (SNACN). Lorsqu’il a été annoncé qu’un 

candidat régional avait été retenu dans le cadre de la SNACN, l’APECA 

a élaboré le Plan d’action pour la construction navale en Atlantique afin 
d’aider les PME à saisir les possibilités de développement découlant de 

cet important investissement fédéral. Le plan d’action visait 
principalement à mobiliser les entreprises de la région de l’Atlantique 

et à les renseigner sur les possibilités offertes par la chaîne 
d’approvisionnement, à faire connaître les programmes de l’APECA à 

l’appui du développement de la chaîne d’approvisionnement et à faire 
front commun avec les partenaires pour assurer la préparation de la 

main-d’œuvre et le perfectionnement des compétences. Depuis le 
lancement du plan en 2012, l’APECA a exécuté 24 initiatives, dont 
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17 séances d’information sur le développement des fournisseurs, qui 

ont attiré plus de 1 000 participants. 

Par son travail soutenu de défense des intérêts relativement aux 

marchés publics, l’APECA a contribué à susciter des engagements de 
plusieurs millions de dollars en retombées industrielles et régionales 

pour les entreprises du Canada atlantique. L’Agence a dirigé plus de 
45 visites industrielles auxquelles ont participé plus de 40 grands 

entrepreneurs internationaux et des centaines d’entreprises de la 
région. Ces activités ont aidé les entreprises du Canada atlantique à 

devenir d’importants fournisseurs des industries mondiales de 
l’aérospatiale, des services maritimes et de la défense. 
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Services internes 

Afin de mieux servir la population canadienne, l’APECA a pris des 
mesures au cours des cinq dernières années afin d’atteindre 

l’excellence dans tous les aspects de ses activités principales et de la 
prestation de services. 

Selon un sondage sur la satisfaction des clients mené en 2010, la 
majorité des clients sont satisfaits ou très satisfaits du niveau global 

de prestation de services de l’APECA et le rendement de la prestation 

de services n’a cessé de s’améliorer depuis 2006. La cote globale de 
satisfaction est passée de 84 pour cent en 2006 à 91,6 pour cent en 

2010. 

Qui plus est, l’APECA a récemment passé en revue ses divers 

programmes et activités pour trouver des façons de faire novatrices et 
veiller à offrir un milieu de travail moderne, en phase avec les grandes 

priorités du gouvernement que sont la réalisation de gains d’efficacité 
et la réduction du déficit fédéral. Parmi les principaux aspects abordés, 

il y a la rationalisation des fonctions de gestion liées aux vérifications 
après paiement, aux finances et aux services de ressources humaines. 

La haute direction de l’Agence a également déterminé que le 
renouvellement des effectifs était une priorité en matière de 

leadership, et l’Agence a investi dans l’établissement d’un milieu de 
travail novateur et propice à la créativité, qui procure une grande 

marge de manœuvre et la capacité de répondre aux demandes des 

clients. 

Le Sondage auprès des fonctionnaires fédéraux de 2011 fait état 

d’effectifs performants capables de servir efficacement la population 
canadienne. L’Agence a obtenu une cote supérieure à la moyenne de 

l’ensemble de la fonction publique pour tous les aspects de la 
satisfaction des employés et elle a amélioré ses résultats par rapport à 

2008, des résultats qui étaient déjà parmi les plus élevés au 
gouvernement. Cela témoigne nettement de la bonne santé globale de 

l’organisation, qui continue à moderniser ses opérations. 

En définitive, l’APECA continue à mettre en valeur et à renforcer les 

valeurs essentielles du gouvernement fédéral et de la fonction publique 
du Canada : Respect de la démocratie, Respect envers les personnes, 

Intégrité, Intendance des ressources et Excellence. 
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Chapitre 3 : La voie de l’avenir 

Le monde a bien changé depuis la création de l’APECA en 1987 ou 

même depuis la publication du rapport quinquennal précédent en 
2008. Au fil des années, un des principaux atouts de l’APECA est sa 

capacité de reconnaître les signes de transformation au sein de 
l’économie du Canada atlantique et de s’y préparer. 

Le rendement de l’économie du Canada atlantique s’est ressenti de la 
crise économique mondiale, qui a imposé des difficultés 

supplémentaires aux petites et moyennes entreprises (PME), aux 

exportateurs et aux collectivités de la région. La concurrence des 
fabricants étrangers à faible coût et la force du dollar canadien 

continueront à présenter des défis pour l’assise manufacturière et les 
industries primaires. 

C’est pourquoi, au cours des cinq prochaines années, l’APECA 
continuera à miser sur des investissements stratégiques destinés à 

stimuler la productivité des entreprises afin d’assurer le 
développement économique du Canada atlantique. L’une des grandes 

priorités de l’APECA consistera à épauler les PME et les secteurs 
industriels dans leurs efforts en matière d’innovation, pour les aider à 

adopter de nouvelles technologies, à lancer des projets de production 
allégée ainsi qu’à acquérir les compétences en affaires et en gestion 

dont ils ont besoin. L’Agence aidera également les PME à cerner et à 
saisir les possibilités sur les marchés mondiaux, particulièrement aux 

États-Unis et en Europe et dans les économies en croissance comme la 

Chine, l’Inde et le Brésil. En conformité avec cette approche, l’Agence 
aidera les entreprises et les collectivités à reconnaître les grands 

projets, comme ceux dans les secteurs des mines et de l’énergie et 
ceux découlant de la Stratégie nationale d’approvisionnement en 

matière de construction navale, et à en profiter. L’Agence continuera 
également d’accorder de l’aide visant les infrastructures essentielles et 

stratégiques dans la région. 

Dès le tout début, l’APECA s’est démarquée en tenant compte de la 

mixité rurale et urbaine du Canada atlantique dans ses politiques et 
ses programmes. L’Agence continuera d’orienter la planification au 

cours des années à venir à mesure que l’évolution des conditions 
économiques dans la région commandera des interventions adaptées 

aux réalités des milieux ruraux et urbains. 

Dans une perspective d’avenir, les collectivités rurales doivent 

continuer d’affronter les difficultés importantes des secteurs des 
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ressources naturelles et d’explorer les possibilités de modernisation et 

de diversification. Au cours des cinq prochaines années, l’APECA 
travaillera étroitement avec ses partenaires afin de répondre aux 

besoins des régions rurales les plus vulnérables aux fluctuations 
démographiques qui ne cessent de toucher le Canada atlantique. 

L’Agence investira dans les initiatives issues des collectivités et les 
travaux d’infrastructure qui favoriseront le développement économique 

à long terme et durable. L’APECA accordera son soutien aux 
collectivités et aux industries déterminées à améliorer et à moderniser 

leurs entreprises axées sur les ressources ainsi qu’à se donner les 
moyens de contribuer efficacement à l’assise économique locale. 

Au cours des années à venir, l’Agence continuera d’effectuer des 
travaux efficaces de recherche, de coordination et d’élaboration de 

politiques afin de favoriser la mobilisation de ses partenaires fédéraux, 
provinciaux et locaux ainsi que du secteur privé et du milieu 

universitaire dans la région et la collaboration avec eux. Elle 

continuera également à mettre en œuvre son mandat, qui consiste à 
« favoriser les possibilités de développement économique du Canada 

atlantique et, plus particulièrement, la croissance des revenus et les 
créations d’emplois dans cette région », en demeurant bien centrée 

sur les besoins des entrepreneurs et des collectivités de la région. 


